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GS                                         ENCYCLOPÉDIE  CHIMIQUE
Je n'ai pas de renseignements sur cette usine et, en me trouvant à Londres, je n'ai pu en trouver nulle part.
j                                                                       Procédé clé
*  l>   ;                                   La Société qui exploite ce procédé, resté secret, a son  usine à Milwaukée ^    ^                                   (État du Visconsin). Tout ce qu'on peut en savoir, c'est que le métal est produit Sr • v                                   pur l'électricité.
*   *                                                              Procédé Bernard, oui Miaiet.
*r i "
H"       ,                                     MM. Bernard frères ont fait, à Paris môme, l'essai d'un procédé électroly-
/^                                  tique qui a été perfectionné par Minet et est actuellement appliqué dans l'usine
£„                                     Bernard, à Creil (Oise).
^j,                                        Le bain qui subit l'influence du courant et qui est à l'état de fusion ignée, contient 30 à 40p. 100 de fluorure d'aluminium et de sodium  (obtenus artift-
" C                 -                     ciellementj et 70 à 60 p. 100 de sel marin. Pendant la durée de l'opération, la
¥**                                    composition, la température et la fluidité du bain sont maintenues constantes.
t\                                   Le fluorure d'aluminium est l'électrolyte principal : le fluoré passe au pôle
, * ;                                    positif, l'aluminium au pôle négatif. La force électromotrice est de 4 à 5 volts
y'j                                    seulement (la force théorique étant de 3V,5 ainsi que nous l'avons dit plus
* I i                                    haut).
* I'                                          Un cheval-heure donne la production de 30 grammes environ d'Aï.
1 *                                           Pour 1 kilogramme d'Aï, il faut 3 kilogrammes de fluorure d\\L, mais une
addition de bauxite permet de régénérer le bain au fur et à mesure de son appauvrissement, de telle sorte qu'il ne faut, en définitive, que l%o de fluorure pour 1 kilogramme d'Aï.
La bauxite n'est employée que lorsqu'on marche en ferro ; lorsqu'on veut ' de l'Ai, pur on régénère avec de l'alumine pure.
La composition actuelle  du bain  est de   1 kilogramme de cryolithe,
—                               —               2           —            fluorure,
—                               —               4           —            alumine,
on y ajoute du sel marin pour la fusibilité du bain, mais il n'est pas élcc-trolysé. Pour 6 à 7 kilogrammes du mélange précédent, on a 1.800 grammes d'Aï. L'alumine est achetée dans le département de l'Oise à 47 francs les 100 kilogrammes et contient de 50 à 60 p. 100 d'AL
Le bain est contenu dans une cuve métallique dans laquelle se trouvent
plusieurs creusets où plongent les électrodes en charbon; pour ernpècber
celle-ci d'être attaquée, elle est réunie aux électrodes négatifs par un courant
i                                 eu dérivation qui introduit une résistance préservatrice du métal de la cuve.
;!                                     La cuve  est en fonte   ou  en  fer   soudé et  est  un   parallélipipède   de
Om,35 ;                                         G"1,40 X Om,40*
Chacune dure de quatre à six semaines.                  .                           ..    . . pratiques ».
